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La Personne dont j'ai parle plus haut sollicite mon retour dans les lieux

que vous habitez". J'attens une reponse a mes demandes, et les premiers
effets encor obscurs du Manifeste, pour resoudre mon depart.

MM. de Beauteville et Tronchin" ont regu de vos nouvelles avec un vif
interet. Vous ne doutez pas de celui que je prens ä vos succes, a vötre sante,

ni des inviolables et respectueux sentimens avec les quels je suis,

Monsieur le Marechal

votre tres humble et tres ob.serviteur M. D.

Je vous abandonne le Projet de Declaration envoye ä Cologne; en vous

priant si les Princes parlent, de me faire expedier deux exemples de leur
Manifeste par la poste; j'aurai soin de le multiplier18.

A PROPOS DU HOLE DE NAPOLEON III DANS LA
SOLUTION DE L'AFFAIRE DE NEUCHÄTEL, 1856/57

Communique par A. Schreiber (Geneve)

Dans ses remarquables «Souvenirs d'un demi-siecle», publies en 1949,

Maxime du Camp (1822—94) releve et revele une mission et un episode qu'il
tient de son ami et confident le prince Napoleon (dit Plon-Plon), cousin de

l'empereur:
«Napoleon III se mit en devoir de soutenir la Suisse et de combattre les

revendications surannees de la cour de Berlin, mais avant de charger les

fusils, il voulut faire une tentative de conciliation et envoya le prince
Napoleon pres de Frederic-Guillaume. Le prince avait ordre de stipuler le rachat

de Neuchätel et de dire au roi de Prusse qu'en cas d'agression de sa part la

France appuierait la Suisse et que ce serait le commencement d'une guerre
europeenne, dont les resultats ne pouvaient etre pr6vus. — Des que le prince

Napoleon fut arrive a Berlin, ü eut un entretien avec Frederic-Guillaume,

16 Cette fois la lettre devait etre de Bertrand de Moleville (Memoires. Paris 1816):

«Aussitot que je fus instruit de son depart, je lui ecrivis, par ordre du roi, pour le faire
revenir a Francfort». Bertrand ajoute (1,394) «mais cette lettre, ni celle que je lui adressai

quelques jours apres ne lui sont jamais parvenues».
" Le Chevalier de Beauteville etait un emigre francais, occupe lui-meme de negociations

avec les Tuileries. II s'agit sans donte de Jean Armand Tronchin (1732 -1813), ministre
de la Republique de Geneve ä Paris.

18 Mallet Du Pan avait aussi ete charge par Louis XVI d'instruotions aux Princes.

Sur le projet qu'ü leur a soumis et l'accueil qu'il recut voir Sayous (1,293). Le Manifeste

des Princes fut publie le 8 aoüt 1792.
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qui promit de prendre en consideration la communication de l'empereur
des Francais et d'y faire une prompte reponse. Les jours passerent et meme

les semaines; le roi semblait eloigner ä dessein toute conversation relative

ä la Suisse; le prince Napoleon s'impatientait. Enfin, un soir, apres avoir
dine au palais royal de Berlin, il s'approcha de Frederic-Guillaume et lui dit
qu'il ne pouvait plus attendre, que les lettres de l'Empereur le pressaient

de terminer cette affaire, qu'il desirait lui-meme qu'elle recüt une Solution

rapide et que, si on n'en finissait pas promptement, il reprendrait le chemin

de Paris, au risque de ce qui pourrait advenir. — Le roi redondit: «Je suis

tres embarrasse; cette histoire se complique de petits interets personnels,

qui ne sont pas sans influence sur mes hesitations. Jugez-en: mon valet de

chambre est de Neuchätel et je suis accoutume a ses Services; la femme de

chambre de la Reine est egalement de Neuchätel et il n'y a qu'elle qui sache

la eoiffer. Ce sont lä des considerations. De plus, c'est le seul pays oü j'en-
tende crier: Vive le roi! C'est pourquoi j'y tiens. D'un autre cote\ je ne vou-
drais pas me brouiller avec l'empereur Napoleon; il y a lä, vous le sentez

bien, des difficultes graves; cepenpant voyez Manteuffel (feld-marechal

prussien et alors aide de camp du roi) et tächez de vous arranger avec lui».

Quarante-huit heures apres, l'affaire etait «bäclee» selon la volonte des

Tuileries; la France, la Suisse et la Prusse desarmaient. Le prince Napoleon

avait endormi «le patriotisme» [prussien!] du valet de chambre et de la
femme de chambre en leur donnant ä chacun 20000 francs. Ce n'etait pas

cher.» (Maxime Du Camp, de l'Academie francaise, Souvenirs d'un demi-

siäcle. Au temps de Louis-Philippe et de Napoleon III, 1830—1870. Paris,

Hachette, 1949, 24' edition, p. 189.)
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